
Messieurs,

Nous offrons en vente quarante 
douzaines de chemises en couleur 
(tout toile) à $1.10 la pièce. Le 
prix régulier est de $2.00. C’est le 
plus grand avantage qui ait jamais 
été offert en fait de chemises. Che
mises blanches à $1.00, dont le 
prix était de $1.50.

Nous offrons ces chemises à 
meilleur marché que les prix de la 
manufacture.

Sous-vêtements de tous les prix, 
depuis 36 centins et plus.

Conditions comptant.
UN SEUL PRIX.

BRYSON, (ill A HAM & tie.,
152 et 154, rue Sparks#

Payableld’avajice, par mi. M.
do quatre mois.. 1-00
do un mois........ 0.25

EdL Hebdomanaire, parlan....... 1.00

9
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DEPARTEMENT de la MILICE

Des soumissions cachetées marquées sur 
le coin gauche de l'enveloppe, "Soumis
sions pour accoutrements militaires et 
fournitures générales de magasins ” et 
adressées à l’honorable ministre de la Milice 
et de la Définse, seront reçues jusqu’à 
Lundi midi, 11 Août, 1884.

On pourra obtenir des blancs imprimée de 
missions contenant des détailslcomplets, 

a uttawa. et aux magasins militaires sui
vants où l’on i eut voir aussi des patrons 
de tous les articles, savoir: aux bureaux 
des surintendants des magasins à London, 
Toronto, Kingston, Montréal, Québec, et 
St Jean de Nouveau-Brunsw ck.

Les soumissi 
chantill 
ment ou

JJ
fournies par le département.

Les matériaux de tous les articles de 
être de fabrique canadienne, et trav 
par des ouvriers canadiens.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque de banque canadienne accepté 
égal à dix pour cent de la valeur totale des 
articles offerts dans la soumission, et ce 
ehèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat lorsqu'il en sera 
requis, ou ril ne complète pas l'ouvrage 
qu'il aura entrepris. Le chèque sera remis 
à ceux dont la soumission n’auront pas été 
acceptée

Le département ne sera pas tenu d’accep
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

àO

ons non accompagnées d’é- 
ons cachetés venant du départe- 
i d’échantillons spéciaux, ne seront

eçues.
soumission ne sera reçue si elle 
faite sur les formules imprimées

Imt.

0. BUG. PANET,
Député-ministre de la Milice et de la Défense 

Ottawa, 4 Juillet, 1884.
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BAZAR
DES CHAMBRES

An Bénéfice de 1» Nouvelle Église
SAINT-JEAX-BAPTISTE

Le basar s’ouvrira, ce soir, et se conti
nuera pendant trois semaines, à l'ancienne

Chapelle St. Jean-Baptiste 
U MUSIQUE DE STE ANSE

LA MUSIQUE DE HULL 
LA MUSIQUE ST JEAN-BAPTISTE
joueront au basar, ce soir, e 
autres circonstances pendant la

t on diverses 
durée du

ün scrutin e.1»1 ouvert pour cotv 
naître la plus populaire Vus trois musiques^; 
un magnifique drapeau sera présenté à la 
plus populaire. La v tj.tion se conti 
jusqu'à la clôture du bi aar.

un autre scrutin a été ouvert au bazar de 
jean-Baptiste po r connaître le plue 

populaire des trois propriétaires de scieries 
suivants : MM. Eddy, Bronson et Pattee.

30 juin

St J

10 ins.

j^UX VOYAGEURS

J'ai 8 valises anglaises en cuir solid 
que j'offrirai à une très granü&xéduction

Il n’y a rien comme le cuir.
Et il n’y a pas de raté Heure valise en 

cuir qu’une valise anglaise.

R. J. DEVLIN.

MENAGE A VENDRE
Sera vendu par encan, le 21 courant, ou 

à vente privée, au gré des acheteurs d'ici à 
cette date, un ameublement de maison com
plet, au numéro 401. rue St Patrice.

L’ameublement de salon est couvert; en 
velours ; parmi les autres articles II y a 
une magnifique glacière, un bain, poêles de 
passade, de cuisine, vaisselle, ferblanteries, 
etc. Les effets seront visibles à toute heure 
de la journée, cbex madame Groleau, 401 
St Patrice, Ottawa.

AU CLERGE
OmWl PLATING WORKS
Toute eipècee d’ornements d’église, tels que 
VA SES,

CALICES.
PATENES,

CIBOIRES.
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Bt autres oraemeute d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, MUE tiPAMKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.

Anx Inventeurs 
J. Coursoll ; & Cie.,
Solliciteurs de BreUs (TInventus 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commères, a de Bois 

Àgeacee et Cenwpondsnts six Etets* 
Uni», e» Angleterre et en Frases.

j. coürsolle a oie.,
Chambm Victoria, 

Vli-i-T't e bureen des Brevet»,
[OTTAWA, Out.

B. P.—Boite 68. 
tt Pév 1883

JÆ canada
absomcks

Première Insertion, par liane...fo.lo
Toes les jour...........
Trois fois par semaine 
Une fols la semaine..
A long terne, conditions aiVoiaies

0.00
0.00
M»

,T O TJ II 1ST .A. L QUOTIDIEN

F. MOFFET, Secrétaire de la rédaction et administrateur
nflii de taire place 
in temp qui no LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE”

!Cie.,
aura directs. 1 LA GRÈVE A TORONTO PETIT MISSIONNAIRE DE 

QUATRE ANS

Une enfant de quatre ans qui fré
quentait une école de sœurs, avait 
pris la douce habitude de réciter 
chaque jour ses prières du soir sur 
les genoux de son père. Cet homme, 
honnête et bon cependant, nouris- 
sait contre la religion de déplora
bles préventions, et, par suite, il 
ne se joignait jamais à la prière de 
sa fille.

Un soir, celle-ci s’arrêta tout à 
coup au milieu de sa prière ; mais, 
papa, dit-elle, fais donc comme 
moi et prie le bon Dieu. Le père, 
interdit, et touché malgré lui par 
un sentiment chrétien, ne sait que 
répondre à cette demande inatten
due ; il embrasse sa fille en pleu
rant et murmure avec elle, et non 
sans embarras, des mots qu’il avait 
oubliés, hélas ! depuis longtemps.

A dater de ce jour n fit régulière
ment matin et soir sa prière, et 
bientôt, touché par la grâce, il de
vint un chrétien régulier et édi
fiant.

PETITES NOTESLE CANADA
L’honorable M. Caron a visité le 

camp de Lévis, hier.

M. Daoust, député des Deu. 
Montagues, est en ce moment à 
Ottawa.

La vota'ion a lieu aujourd’hui à 
Mégantic entre M. Turgeon, con
servateur, et M. Langelier, libéral.

Le télégraphe nous apprend que 
la chaleur est tellement grande à 
Rome que le Saint Père aurait eu 
deux ou trois défaillances dans une 
journée.

Les démocrates :ont en conven 
tion à Chicago pour l’élection de 
leur candidat à la présidence. La 
lutte se fait autour du nom de 
Cleveland. Les délégués de l’état 
New-York lui sont opposés.

La cour de Révision vient d’ac 
cordé, à Montréal, un nouveau 
procès dans la cruse de la “ Canada 
Shipping Co. ” contre le free Prees 
d'Ottawa. Nos lecteurs se rappel
lent que le Free Press a gagné en 
première instance.

Un nouveau procès a été accordé, 
à Montréal, dans la cause de M. 
Paradis, chel de police, contre la 
compagnie du Richelieu. On se 
souvient que l’année dernière, 
deux des fils de M. Paradis et le 
jeune Michaud se sont noyés dans 
la rivière Yamaska, et que 'e capi
taine du Sorel avait été accusé de 
négligence.

Hier, une députation du conseil 
du comté de Carleton est venue 
auprès de l’honorable M. Pope lui 
exposer que si l’eau éiait introduite 
à bonne heure le printemps dans 
le ,canal Rideau, on préviendrait 
ainsi le débordement de la rivière 
Rideau. L’honorable ministre a 
promis de s’occuper de cette ques
tion.

Les membres de l’Union typogra
phique continuent la grève à To 
ronto. Il ne parait pas cependant 
qu’ils réussiront à forcer les pro 
priétairès d’imprimeries à passer 
sous leurs fourches caudines, car 
ceux ci reçoivent tous les jours des 
typographes venant d’autres villes, 
et le Mail et le Globe nous arrivent 
aujourd’hui avec beaucoup plus de 
texte que ces deux derniers jours. 
Dans le tableau que le Mail donne 
des salaires les plus élevés qu’il a 
payés à ses typographes dans les 
cinq dernières semaines, on voit 
que les chiffres varient depuis $16 
à $20 par semaine.

Le Mail dit que ses patrons u’ont 
pas refusé de payer des gages aussi 
élevés lorsque les affaires étaient 
plus florissantes, mais qu’aujour- 
d’hui ils sont obligés de faire une 
réduction de 10 070 s’ils ne veulent 
pas exploiter leur imprimerie à 
perte.

L’Union typographique a tou
jours obtenu des propriétaires du 
Mail les plus grandes concessions 
et ce journal dit que l’union devrait 
comprendre que c’est la nécessité 
seule qui force aujourd’hui ses 
patrons de concert avec d’autres 
imorimeurs à Toronto de faire 
cette réduction de 10 ojo.

Comme toutes les grèves celle ci 
produira un chômage de quelques 
semaines et la perte du salaire pen
dant ce temps, trop heureux encore 
si tous les ouvriers trouvent de 
l’emploi après la grève. D’autres 
auront pris leurs places.

Ottawa et Hall, 10 Juillet 1884JULIEN,' ’
. QUESTIONS DU JOUR

m UNE PROPOSITION

O ttafWcl. j Le Sun, d’hier soir, demande que 

Senécal . <Ÿ les citoyens d'Ottawa commencent
V (lès maintenant à préparer un pro- 

'“Toute lommandeqïoù S I gramme de jeux et amusements qui
CORBILLARDSlonUUmJ aurait Pour effet de nous amener 
■es funéraires fournis surlp, un surcroît de visiteurs dans la
opriétaire. Il1' semaine du 22 au 27 septembre

J " lors de l’exposition provinciale à 
Ottawa.

L’affluence des étrangers apporte 
de l’argent dans la ville, dit notre 
confrère, et nous devons prendre 
les moyens d’augmenter cette afflu
ence, et d’attirer par des jeux et 
amusements des visiteurs qui ne 
viendraient pas autrement et pour 
l’exposition seule.

Il y a du vrai et du bon dans ces 
paroles, bien que les marchands 
de Toronto aient prétendu que 

I, , leur commerce n’avait pas été 
meilleur pendant la semaine de 

»( leur c ntenaire, et que nous ayons 
aussi entendu, à Ottawa, des mar- 

D rhans prétendre que les fêtes de la 
Confédération ne leur avaient au 

: ^ cunement profité.
Nous ne savons pas comment les 

choses se sont passées à Toronto ; 
mais ici à Ottawa, on a rejeté la 
faute sur le fait que les jeux et 
amusements que l’on organise se 
font aux extrémités de la ville, sou
vent même en dehors ; qu’alors 
étrangers comme citoyens au lieu 
de circuler dans nos rues et y faire 
les dépenses que l’occasion amène
rait, désertent pour toute une jour
née la ville qui ressemble alors à 
une nécropole.

Le moyen de parer à ce danger, 
qui sera encore plus grand pendant 
la semaine de l’exposition, serait 
donc de décider que les jeux et 
amusnments, représentations, as 
cension en ballon, se feront au 
centre de la ville. Aux citoyens 
d’agir en conséquence.

>U
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DIAMOND DYESRailwayJBcIt) de chaque 
> le tuil du Manitoba, à*

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domesti
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces lein 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril
lantes et plus durables. Les tein
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être pompaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

RB
l faite aux acheté rs qu. tf 
i accordée à de certaine v 
ions d'établissement oi

ires et numérotées, dan 
s à des conditions avau 
idialement leur culture.

T:
a balance en cinq paie- 
3 d’avance.
de les cuit:ver recevron' 
ement est fait en entier, i 
par les terres concédées, JL, 
r au pair, avec Vinlérèw^î 

ique tie Montréal, MontV

\t obtenir des informa’ 
cTAVlSll, commissaire.

Vente par Encan de Propri
été Immobilière

i t
K WATER, 

Secretaire. J'ai reçu instruction de vendre par encan 
public, la maison à deux logements, Nos 
592 et 594 rue St Patrice, avec le lot, 36 x 
200 pieds, jardin et fruits sur le dit lot: la 
vente se fera sur les lieux LE 17 JUILLET, 
1884 à 2 heures de l’après-midi. Le titre est 
parfait. Les conditions seront données le 
jour de la rente.

H. T. HOWARD,
Encanteur.

1 s

L’honorable juge Mathieu vient 
de condamner quatre électeurs du 
comté de Soulangos, à la perte de 
leurs droits politiques pour une 
période de sept années et à une 
amende de 400 chacun, parce qu’ils 
s’étaient rendus coupables de ma 
nœuvres corruptrices pendant l’é
lection de 1882. Cette punition 
devra servir d’exemple pour ceux 
qui seraient tentés de ne pas respec
ter la loi des élections, et mon
trer que cette loi ne doit pas être 
considérée comme un vain mot par 
les partisans trop zélés.

NOUVELLES DE GLENGARRY

M. A. J. McDonnell a construit 
un nouvel hôtel magnifique dans 
le village d’Alexandria.

Dimanche dernier, Mgr Cleary, 
de Kingston, a béni les fondations 
d’une nouvelle .église catholique 
en voie de construction à Alexan- j 
dria, Il y avait un nombreux, 
clergé présent.

,d£jf > 10 juillet1ENECAL COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

iPBENEUR I
ES FUNEBRES
DBS RUBS

Dalhousic,
F A WA....

L GLACIÈRE 
ver les corps en 
ratis.

QUOTIDIENNE ENTRE
li^ttiïSSrât °™»* ETIIONTREflL.i AU NORD-OUEST

Les libéraux qui, dans leur pa
triotisme, souhaitaient que cette 
année la récolte serait mauvaise, 
dans l’espoir que ce fait avancerait 
leur arrivée au pouvoir, peuvent 
en faire leur deuil.

L’apparence de la récolte est 
magnifique partout et surtout dans 
le Nord-Ouest dont l’honorable M. 
Royal, en ce moment à Ottawa, 
rapporte les meilleures nouvelles. 
Les autorités les plus compétentes 
dans le Nord-Ouest, estiment que 
la récolte de blé dépassera, cette 
année, six millions et demi de mi
nois ; l’an dernier elle était d’en
viron quatre millions.

M. Royal rapporte aussi que l’on 
a aujourd’hui la preuve que les 
terres le long de la ligne du Pacifi
que sont de qualité excellente pour 
ia culture de toutes les cèréal s,con 
trairement à certains rapports qui 
avaient été faits. Le nombre d’im
migrants dans le Nord-Ouest ne 
sera peut être pas aussi considéra
ble cette année que l’an dernier, 
mais ceux qui viennent sont plus à 
l’aise

M. Royal est en ce moment en 
relations avec un Français qui se 
propose d’exploiter sur une grande 
échelle l’élevage des bestiaux dans 
le Nord Ouest. M. Royal espère 
obtenir les meilleurs résultats de 
cette demande.

chemin de fer Canada et Atlanti- 
que se rend jusqu’auprès de la 
scierie.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

«-TOUS LES JOURS-®*
A 7 HEURES DU MATIN

—(o)—

TA UX de PASSAGE pour MONTREAL :

M. l’échevin Desjardins a détruit 
complètement à la séance du con
seil, lundi soir, l’accusation de M. 
Cunningham, que M. Rocque n’a
vait pas pu fournir de cautionne
ments comme percepteur des reve
nus du marché. Par l’entremise de 
la compagnie d’assurance Citizen, 
dont M. Desjardins était l’agent, 
M. Rocque a fourm pendant deux 
ans une police de garantie pour la 
somme de $2000, tel que le voulait 
le règlement, et ce n’est que par 
une entente entre M. Rocque et le 
conseil que la perception des reve
nus a été donnée au percepteur des 
texes de la ville, et qu’en consé 
quence M. Rocque a été relevé de 
l’obligation de continuer le eau 
tioiniement.

M. Desjardins a aussi prouvé que 
dans le cas où la charge de M. 
Rocque serait abolie, rnose que la 
position actuelle ne permet pas de 
faire, il n’y aurait pas d’économie, 
comme le prétend M. Cunningham, 
car l’on serait obligé d’augmenter 
le nombre des hommes de police, 
ou nommer un autre officier sous 
un nom différent qui remplit ai ties 
mêmes devoirs. Mais il est proba
ble que le conseil ne se prêtera pas 
aux petites vengeances de M. Cun
ningham.

La fabrication du fromage pro
met d’être abondante, cet été, 
dans le comté de Glengarry. 
M. MacMaster, de Lancaster, en 
fabriquera pour sa part environ 
700 boites. 11 y a en outre plu
sieurs fabricants dont la production 
va être considérable.

FAPIS etc* T
DE TAPIS’- Première Classe, aller. 82.50

«la aller et retour.., 4.00 
1.50

do
Seconde Classe...........................................
Voyage complet descendre par ba

teau et revenir en chemin de

BILLETS VENDUS ABORD 
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX 

Poor pi un amples Informa- 
lion* s’adresser au bureau 

de la conrpagule,
QUAI DE l.A HEINE.

TAWA.
1 assortiment, les 
les plus bas prix en

fer 4.60
11-

La valeur totale de la propriété 
cotisée dans le village d’Alexandria 
s’élève à $180,000. La cour de 
révision a maintenu la décision de 
la cour supérieure au sujet de 
l’évaluation des propriétés de l’ho
norable D. A. McDonald. Ces pro
priétés seront cotisées comme lots 
de ville.

irts, Rideaux,. [
►les, Garniture/ 
le tome sorte.
MaAPIS D’OTTAWA, i
SPAHKS.

FtED et Oie.

H
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QU’EN FERONS-NOUS?
i.

On pourrait écrire un chapitre 
intéressant sur les différents moyens 
que l’on emploie pour soulager les 
maladies. On pourrait citer des 
cas nombreux d’amputation d’or
teils pour se débarrasser des cors ; 
c’est un remède radical, bien sûr, 
mais qu’on hésite à adopter. Le 
sage emploira un moyen plus doux 
et plus sûr en se servant de l’extir- 
pateur sans douleur des cors de 
Putnam. Il ne faillit jamais, agit 
sans causer de douleur et coûte peu. 
Soyez en garde contre les contrefa- 
çoes dangereuses. Sûr, inoffensif 
et sans douleur. Poison & Cie., 
propriétaires, Kingston, Ont.

LE CHOIX LE

SZINA PLIS NOUVEAUet HORLOGE]
8ne Sussex,
TAWA.
NOEL ET 

J JOUR DE L'AN
et de Bagues, Anne .tux' . 
i d’oreilles. Monta s | 
en argent f <

IÉ PRIX [
Ire sous le plus cour; i 
prix modérés. 1 1
lèbre montre Waltl.a m
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SB TROUVE AUX

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,
88 BU E RIDEAU.

JACOB ERRAIT.SSSTETA.
l VABRTT HAÏ 1„
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